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par l’attrait invincible des villes, où fleurissent les indus­
tries et le commerce qui enrichissent vite.

Un coin d’un exposition régionale à Sherbrooke.
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M. l’abbé J.-B. Charretier, missionnaire colonisa­
teur, écrivait, en 1871, à VHonorable Commissaire des 
Terres de la Couronne: “On est toujours frappé, en 
visitant les Cantons de l’Est, du nombre considérable 
des propriétés mises en vente et de leurs bas prix.”

En 1920, il se trouve encore des propriétés à vendre, 
mais, nous ne pourrions en dire autant du prix de ces 
fermes, que l’on trouve à acheter ici et là, dans les 
Cantons de l’Est. La valeur de ces terres a doublé, 
même triplée. Toutefois, l’on trouve assez facilement 
des fermes avec leur roulant à vendre à des prix variant 
de $5,000 à $15,000 et que l’on peut acheter à des con­
ditions avantageuses. Nous publions plus loin les 
adresses de quelques agents d’immeubles qui font pro­
fession d’annoncer et de vendre à commission des 
“fermes à vendre”.

Quoique la colonisation soit déjà très avancée dans 
les Cantons de l’Est, cependant il s’y trouve encore assez


